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Les rotatives modernes à usages multiples
PAR P. HEIMLICHER, INGÉNIEUR (BERNE)

On ne saurait parler de rotatives sans éveiller aussitôt l'idée de journaux et de périodiques. Il est vrai que l'impression
des journaux et des périodiques est presque le seul travail qui leur soit assigné. Ce n'est que durant les dernières décennies
que s'imprimèrent en plus grande quantité toutes sortes de livres, d'affiches, de prospectus, etc., sur des rotatives. Cette
évolution ne cesse de s'affirmer. Mais certains travaux exigent des installations spéciales et souvent une structure particulière
des machines qui n'est pas requise pour les journaux et périodiques. Afin d'obtenir un travail de qualité, il faudrait disposer
de machines qui soient munies de tous les perfectionnements.

En Europe, fort peu de grandes imprimeries sont en mesure de se procurer des machines pour un usage tout à fait
déterminé. Le plus souvent, on imprime un quotidien ou une revue; la rotative doit d'abord servir à cela. Mais les journaux
et les revues doivent être imprimés le plus rapidement possible pour ne point perdre leur valeur d'actualité. Cela signifie que
la machine marche à plein rendement durant une partie du jour ou de la semaine et le reste du temps demeure immobile.
La rotative doit aussi être adaptée aux forts tirages des fins de semaine ou des numéros de jours fériés, de sorte que la machine
n'est vraiment utilisée que durant ces périodes. Une entreprise rationnelle comblera ces accalmies par des travaux accessoires
qui soient moins soumis à l'horaire qu'un journal ou un périodique.

Pour répondre à ces besoins, la WIFAG a mis au point une nouvelle machine d'impression à usage multiple. Elle se

compose de quatre cylindres d'impression et de quatre disques cylindriques. Les possibilités de production, calculées en deux
exemplaires pour une révolution de cylindre, sont les suivantes :

1° 16 pages, toutes les pages en noir;
2° 8 pages, toutes les pages en 2 couleurs, c'est-à-dire en noir avec adjonction d'une couleur;
3° 8 pages, dont 4 pages en noir et 4 pages en 3 couleurs;
4° par l'emploi supplémentaire d'une machine à imprimer normale : 8 pages, dont 4 pages en noir et 4 pages en 4

et 5 couleurs. Si l'on utilise la machine à S couleurs, il est avantageux d'employer 2 fois le noir, l'un pour les images (ce qui
nécessite quelque temps pour la mise en place) et l'autre pour le texte qui garde ainsi sa valeur d'actualité;

5° par l'utilisation de deux de ces machines : 8 pages, toutes les pages en 4 couleurs. Les travaux 1 et 2 sont rendus
possibles sans changer la direction de rotation d'aucune des machines à 4 couleurs. Pour le produit 3° il faut renverser la
rotation d'une machine à couleur; pour le produit 4° de deux machines et pour le produit 5° de quatre machines à couleur
en tout.

L'avantage de ces machines réside dans le petit trajet que parcourt le papier entre les différentes couleurs, de l'ordre
de 0,5 à 1, 2 m. Disposée, la couleur reste telle qu'on se le proposait. Cet avantage subsiste même lorsque la machine vieillit
grâce aux roues continuellement aspergées d'huile et parce qu'entre les cylindres ne se trouvent qu'un ou deux engrenages
dentés à jeu de dents réduit. Des disques de cylindres, livrés à volonté, peuvent s'insérer séparément dans le mécanisme
enregistreur. Cela n'est pas une innovation. Ce qui est nouveau, en revanche, c'est que ces cylindres sont pourvus d'un obturateur
et se prêtent sans restriction à l'impression de quotidiens. D'ailleurs, les quotidiens vont de plus en plus être imprimés en
couleur.

Le papier fraîchement imprimé est transporté par la machine sans que l'encre encore humide ne macule. Les
exemplaires pliés ne sont plus dirigés à l'expédition par les moyens traditionnels, mais par des appareils modernes où l'exemplaire
n'est maintenu que par les bords non imprimés. Les photograveurs ont posé d'autres problèmes aux fabricants. Les travaux de

photogravure se font normalement en couleur aussi bien la page de couverture que de nombreuses pages d'intérieur. Il en
résulte qu'on doit adjoindre davantage d'appareils d'impression à la plieuse. Dans les grandes installations de photogravure, la
classique disposition des plieuses aux extrémités de la machine ou même entre les appareils d'impression s'est révélée gênante.
La WIFAG a osé aligner un grand nombre de machines de photogravure, tout en plaçant la plieuse au bout de la travée
devant la machine à imprimer proprement dite. Les rames de papier imprimées sont dirigées vers les plieuses sur des barres
mobiles. Cet agencement permet d'atteindre un résultat exceptionnel; en effet, il est loisible de placer la machine comme on le
désire alors même que se trouvent réunies plus de deux plieuses par machine.

Grâce à un système de la WIFAG extrêmement efficace de séchage par ventilation, il est devenu possible de sécher à
des vitesses supérieures sans chauffage. Le papier ne rétrécit pas et même sur de larges machines peuvent être exécutés d'excellents

travaux en couleurs.

L'impression offset par rotative est le moyen d'impression le moins utilisé en Europe. Un développement appréciable
dans la construction de machines ne se dessine pas encore. Il y aurait lieu ici de satisfaire de nombreux désirs qui s'excluent
respectivement. Cependant, les problèmes sont étudiés avec attention, en collaboration avec les fabricants d'encre d'imprimerie.

Quel que soit le moyen d'impression utilisé, il faut toujours veiller avec un soin particulier au changement des rouleaux
de papier. Pour les moyens et gros tirages, lorsque la machine marche à pleine vitesse, le changement de rouleau automatique
s'est imposé de nos jours. Sans parler du gain de temps, on évite dans les travaux en couleurs beaucoup de maculature, à

condition toutefois que le changement s'opère à pleine vitesse et en toute sécurité.

Ce texte nous a été obligeamment communiqué par la Maschinenfabrik Winkler, Fallert et Co. A. G. Berne.
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